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Retour à Brooklyn

Vic

Un poste au sein de la mission scientifique d’observation
de la migration des baleines au large des Hamptons… J’y crois
à peine. Pourtant, je viens de le décrocher ! Mes trois années
d’études en Écosse ont impressionné le directeur du
département scientifique de l’aquarium de New York, à
l’origine de la mission.

Je suis sur un nuage. Je savais que l’université de biologie
marine d’Édimbourg était une formation prestigieuse et
renommée, mais je n’avais pas imaginé trouver un emploi aussi
vite, surtout dans un endroit qui m’est si cher !

J’ai hâte de l’annoncer à Zach ! Je sors mon téléphone
puis me ravise : plutôt que de lui envoyer un SMS, je vais lui
apprendre de vive voix, en chair en os. Il est en train de
terminer de décorer notre nouvel appartement new-yorkais
pour la pendaison de crémaillère de ce soir, et je compte lui
faire la surprise.

Avant de quitter l’aquarium, je ne peux pas m’empêcher de
faire un tour dans les différentes salles. Pendant les trois ans
que nous avons passés en Écosse, Zach et moi, nous sommes
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peu rentrés à New York. Et je n’ai pas eu le temps de revenir
ici. De bassin en bassin, je retrouve les poissons et
mammifères marins avec joie.

Quand je tombe nez à nez avec l’aquarium des lamantins,
je me prends à sourire bêtement.

C’est idiot, je suis émue de les revoir !

Hello les gars, vous me reconnaissez ? À en juger par
votre corpulence, on dirait que vous avez passé de bonnes
années, vous aussi. Est-ce qu’on ne vous aurait pas un tout
petit peu trop nourris ? OK ! Ne vous fâchez pas, je vous
taquine ! Je suis très contente de vous retrouver.

– Je parie que tu leur as manqué… fait soudain une voix
dans mon dos.

Je me retourne d’un bond. J’ai tout de suite reconnu la
voix de Zach, tendre et virile. Mon corps ne s’y trompe pas.
Comme par une réaction magnétique, toute la surface de mon
épiderme est parcourue d’un frisson délicieux. Une joie mêlée
de surprise m’envahit.

Qu’est-ce qu’il fait là ? ! Je croyais qu’il était à la
maison, en train de préparer la crémaillère avec Ben…

Zach porte un jean noir moulant qui met en valeur sa
musculature. Sa chemise blanche souligne ses pectoraux
sculptés par les années de boxe, révélant sa stature de colosse.
Ses boucles folles et son regard vert m’enchantent. Nos yeux
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s’aimantant, presque automatiquement. Mon cœur s’emballe.
Ce n’est pourtant pas la première fois que je le vois, ni la
première fois qu’il me surprend en débarquant à l’improviste !
Pourtant, je me sens fondre en sa présence. Et j’ai soudain très
envie de me jeter dans ses bras.

Et je le fais.

Zach, ravi de moi voir si spontanée, referme ses bras sur
moi et plonge ses yeux dans les miens.

– Il y en a qui vont être jaloux, sourit-il en désignant les
mammifères. Je venais les prévenir, d’ailleurs…

– Les prévenir ?
– Oui, tu es revenue à New York. Mais ils ne t’auront

pas ! Je reste le premier !
– Et c’est pour ça que tu es venu ici ? demandé-je en riant.
– Pour ça, oui… Et aussi parce que j’avais très envie de

venir te chercher, murmure-t-il. J’ai laissé Ben à la maison
avec Theo.

Quand Zach prononce les mots « à la maison », une
étincelle de joie sauvage me remonte le long de la colonne
vertébrale. Être avec lui, chaque jour, dans un endroit qui nous
ressemble…

Le bonheur.

Zach pose ses lèvres sur les miennes. Et l’étincelle se fait
embrasement.
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– Je n’ai pas résisté à l’envie de faire un tour dans ces
salles que nous avions visitées ensemble, tu te souviens ?

Il a murmuré, les yeux brillants d’émotion et me serre un
peu plus contre lui.

– Bien sûr que je me souviens !

J’effleure la chaîne qui pend autour de mon cou et que je
ne quitte jamais.

Je nous revois, trois ans plus tôt. Nous venions d’être
chassés par Philip et Alexandra. J’avais trouvé un job ici
même. J’étais heureuse, mais je regrettais de ne pas avoir pu
faire d’études. Je caresse la boussole tatouée sur mon bras.
J’ai trouvé mon chemin, finalement… Avec Zach. Ensemble,
nous avons tracé notre voie. Je me sens soudain très émue.

– On s’en est bien tiré, tous les deux, dis-je, presque à
voix basse.

– Plus que ça, Vic ! On a eu une chance inouïe, de se
rencontrer, et de ne pas laisser les autres nous dicter notre
conduite…

Une ombre passe dans ses yeux.

– Je me demande à quoi aurait ressemblé ma vie sans toi,
jette-t-il dans un souffle.

Zach pose ses lèvres sur les miennes et aussitôt, nos
langues se cherchent avec fièvre. C’est le moment que choisit
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le lamantin obèse pour s’approcher de la vitre puis s’en
éloigner en un demi-tour digne d’un plongeur olympique. Nous
éclatons de rire.

– Je crois qu’il a compris qu’il ne devait pas te tourner
autour, commente Zach, faussement menaçant.

Enlacés, nous déambulons dans les salles de l’aquarium et
je me rends compte que je ne lui ai pas encore annoncé la
nouvelle, concernant mon embauche. Extatique, je lui explique
tout de ma place au sein de la mission scientifique. Soudain, je
m’arrête, un peu gênée. Sous le coup de l’enthousiasme, j’ai
élevé la voix et je me suis mise à faire des grands gestes.

– J’étais sûr que tu arriverais exactement là où tu voulais,
souffle-t-il avec tendresse en me dévorant des yeux.

Mes lèvres, comme attirée par les siennes, s’approchent de
nouveau de son visage.

– À ce rythme-là, on ne finira jamais notre visite, plaisante-
t-il en m’entraînant vers la sortie.

Quand nous ressortons de l’aquarium, main dans la main,
je pousse un cri de joie en reconnaissant la moto de Zach,
garée devant le bâtiment. Sa moto un peu vintage, celle qui
nous a emmenés partout !

– Tu es allé la chercher ! m’exclamé-je.
– Après trois ans dans le garage des Hamptons, elle a eu

un peu de mal à redémarrer, explique-t-il. Mais elle est prête à
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reprendre du service !

Je tourne autour de la moto. Je suis aussi heureuse de la
retrouver que s’il s’agissait d’un membre de la famille. Zach
s’amuse de mon enthousiasme et me tend un casque.

Une fois installée à l’arrière, je serre Zach dans mes bras.
Je suis heureuse de retrouver ces sensations de libertés et de
vitesse si particulières à la moto. Heureuse de sentir le corps de
Zach contre le mien, aussi.

Heureuse, tout simplement.

Je me souviens de la première fois que je suis montée
dessus, hésitante, tremblante à l’idée de toucher Zach,
complètement perdue. Et une fois encore, je mesure le chemin
parcouru.

En rentrant, nous passons devant l’ancienne colocation,
toujours occupée par Matt et Theo. Je salue mentalement le
dragon qui monte fidèlement la garde au pied de l’immeuble, et
nous nous arrêtons quelques rues plus loin, au pied d’un petit
immeuble de briques. Je lève les yeux. J’ai encore du mal à
réaliser que le dernier étage de cette ancienne usine réhabilitée
est notre appartement. Zach l’a déniché pendant que nous
étions en Écosse. Il est revenu un peu avant moi pour le
remettre sur pied, avec des amis architectes, et quand je suis
rentrée à mon tour, j’ai découvert un appartement cosy éclairé
par de grandes verrières d’atelier.

Zach passe son bras autour de mon épaule et nous nous
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dirigeons vers l’escalier.

Dès que nous faisons irruption dans le salon, Ben lâche la
bombe de peinture qu’il tenait pour se jeter dans mes bras.

– Regarde, Vic, c’est moi qui est colorié l’hippocampe !
– On peut dire qu’il a bien travaillé, confirme Theo avec un

clin d’œil.

Zach et moi avons confié la réalisation d’un graf à Theo,
sur le mur du salon, et il a engagé Ben comme assistant. En
trois ans, il a drôlement grandi. Il est loin du tout petit garçon
que j’ai laissé à New York et je ne peux plus le porter comme
avant.

– Oups ! T’es lourd, maintenant ! Et ça vaut pour toi
aussi, dis-je en repoussant Wolf.

Le berger allemand n’a plus rien d’un chiot, lui non plus,
mais il a gardé son goût pour les bêtises en tout genre. À en
juger par les traces de pattes, on dirait d’ailleurs qu’il a apporté
sa contribution à la fresque.

Zach et moi nous approchons de la peinture, un paysage
marin un peu onirique peuplé de créatures en tout genre allant
de la sirène au dragon.

– Ça vous plaît ? demande Theo en s’essuyant les mains.
– C’est magnifique !

Je me perds dans la contemplation de l’univers sous-marin
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coloré.

– Le grand poisson, là, c’est moi qui l’ai dessiné !
triomphe Ben.

Je m’approche plus près.

– Et tu as vu, la sirène ? C’est toi, elle a tes yeux ! C’est
Zach qui a demandé à Theo de la peindre, ajoute le petit
garçon, espiègle.

Comment ça, la sirène ?

Heureusement, elle porte un maillot de bain.

Un bruit de pas me tire de ma contemplation. Matt entre
dans l’appartement, les bras chargés de nourriture.

– Tu as eu peur qu’on te fasse du haggis ? demande Zach
en riant.

– Mieux vaut être prudent quand des gens qui reviennent
de trois années en Écosse vous invitent à manger, plaisante-t-il
en posant le sac sur la table.

– Alors, ça a donné quoi les candidats pour la coloc’ ?
demande Theo.

Matt rejoint son amoureux, l’air désolé.

– Ils m’ont posé un lapin ! Entre le fou furieux de la
dernière fois qui voulait repeindre le salon en noir et la fille qui
a refusé de s’installer parce qu’elle sentait la présence de
fantômes, je ne sais pas si on finira par trouver de nouveaux
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colocs.

Darren a quitté l’appartement, il y a quelques semaines,
pour s’installer avec Summer. Mais Matt et Theo, eux, y sont
trop attachés pour le quitter.

– Vous allez finir par trouver, rassuré-je.

Mais Matt ne m’écoute déjà plus. Perdu dans la
contemplation de la fresque taguée sur le mur, il attire Theo
contre lui.

– Tu veux vraiment devenir médecin… demande-t-il.
– Il me reste deux ans ! Je ne vais pas lâcher maintenant !

Mais rassure-toi, Matt, je ne vais pas renoncer à la peinture !
Je créerai même un département de thérapie par le tag.

Matt retourne alors vers Zach, qui s’active dans la cuisine.

– Je ne plaisantais qu’à moitié, Zach… J’espère que vous
n’avez pas décidé de préparer du haggis pour nous convaincre
que ce n’est pas si mauvais que ça… demande-t-il en nous
jetant un œil suspicieux.

– Non, je n’allais pas enfreindre la première close de notre
collaboration à venir, réplique Zach avec un clin d’œil.

Je ris à mon tour. Matt et Zach viennent de fonder un
cabinet d’architectes, et Matt lui a fait jurer de ne jamais
mentionner son goût pour le haggis devant les clients.

– En attendant, je suis bien content que tu sois de retour,
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tout le monde t’attend au club de boxe, conclut Matt. J’ai hâte
de pouvoir m’entraîner avec toi. Et de voir les progrès de Vic !

– Et moi aussi, j’ai fait des progrès ! s’écrie Ben délaissant
la fresque un instant.

Quelques minutes plus tard, Darren et Summer débarquent
dans une nuée de rires, sans même sonner. Je suis si heureuse
de retrouver mon amie que je me jette dans ses bras. À peine
nous sommes-nous dit bonjour qu’elle me tend une liasse de
papier.

– C’est la maquette ! J’ai hâte d’avoir ton avis !

Summer vient d’achever la maquette d’un Guide exubérant
de New York . Elle l’a confectionné à partir de son top 100 des
lieux les plus incroyables de la ville.

– Heureusement que tu es revenue, parce que je vais
vraiment avoir besoin de ton aide pour le tome 2 !

Zach invite nos amis à s’installer dans les canapés et pose
un plat au milieu de la table. Un silence inquiet se fait lorsque
tout le monde découvre des boulettes panées inconnues au
bataillon des spécialités américaines.

– Est-ce que tu me jures qu’on ne regrettera pas d’être
venu, Zach, taquine Darren ?

– Pas de panique, plaisante-t-il, ce sont des scottish eggs.

À ces mots, Ben et Wolf accourent en poussant des cris
de joie. Rassuré, tout le monde se décide à goûter la spécialité
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écossaise et Darren avoue même qu’il trouve ça délicieux.

Installée dans un canapé, je regarde mes amis. Nous
n’avons jamais perdu le contact avec eux, mais en les
entendant rire et prévoir toutes sortes de sorties, je me rends
compte à quel point ils m’ont manqué.

En levant nos verres, nous constatons avec joie que nous
avons une bonne dizaine de choses à célébrer. Au moment de
trinquer, Zach est venu s’asseoir près de moi et il a passé son
bras autour de mon épaule. Ma peau frémit à ce contact.
Instinctivement, je lève les yeux vers lui et nous échangeons
un sourire complice. Je sais que nous ressentons la même
chose. Là, dans cet appartement qui est le nôtre, au milieu de
nos amis, nous sommes heureux.

La soirée bat son plein lorsqu’on sonne de nouveau. Nina
et François, nos amis d’Écosse, font leur entrée. Ils ont décidé
de faire une année de spécialisation à l’université de biologie de
New York, et avant de nous rejoindre, ils devaient visiter des
appartements.

– Alors, vous avez trouvé ? demandé-je.
– Que des plans foireux, grogne François.
– Entre l’appartement sans fenêtre et le vieux qui n’a

jamais sorti les poubelles depuis deux ans, rien de bien !
confirme Nina.

Elle qui est si enjouée, d’habitude, semble complètement
découragée.

14



– Vous cherchez une coloc ? demande Matt.
– Je crois qu’on a ce qu’il vous faut, renchérit Theo.
– Vraiment ? demande Nina, pleine d’espoir.
– Attention ! s’exclame Matt, il va cependant y avoir une

condition à tout ça ! Pas de musique écossaise !
– OK, mais pas de musique country ! réplique Nina.
– Deal, s’exclament Theo, Matt, Nina et François en même

temps.

L’accord se scelle autour d’une nouvelle coupe de
champagne. Je souris. Les gens que j’aime sont réunis,
comme une immense famille. L’espace d’une seconde, je
pense à mon père. Il aurait été si heureux de me voir ainsi.
Percevant mon trouble, Zach pose un baiser dans mon cou. Et
aussitôt, je me retrouve happée par la joie de l’instant. Je
m’écarte juste un instant, pour envoyer un message à Laura. À
ma mère. Malgré la distance, nous avons peu à peu noué des
liens. Nous ne serons jamais mère et fille, mais elle fait partie
de ma vie. Elle m’envoie aussitôt un SMS.

[Félicitations !]

Plus tard dans la soirée, Alexandra et Philip font leur
apparition. Il est déjà si tard ? Je n’ai pas vu le temps passer.
Ben avait la permission de minuit, et ils viennent le chercher.
Ils regardent l’appartement en souriant. Nos relations n’ont pas
toujours été au beau fixe, mais ils se sont faits à l’idée de nous
voir ensemble, Zach et moi. Nous avons eu bien raison de ne
pas renoncer ! C’est ce que je lis dans le regard de Zach,
tandis qu’il plonge ses yeux dans les miens.
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Au moment où ils s’apprêtent à partir, je leur annonce,
pour le poste d’assistante au sein de la mission scientifique.
Leur visage s’éclaire. Je les sens sincèrement heureux pour
moi, et j’en suis touchée. Zach aussi, et son bras se serre
autour de mon épaule.

– La maison vous est ouverte, si tu as besoin d’un bureau
pendant que tu seras dans les Hamptons, propose Philip.

Je hoche la tête, émue. Je repense à la façon dont nous
avons été chassés, il y a quelques années. Finalement, les
choses se sont arrangées.

Ne jamais lâcher. Voilà ce que nous avons fait. Et nous
avons eu raison. .

Bien plus tard dans la soirée, une fois nos amis rentrés
chez eux, nous nous retrouvons tous les deux, Zach et moi.
Nous restons enlacés sans un mot, laissant nos corps
s’électriser au contact l’un de l’autre. Au détour d’une
caresse, Zach passe les doigts dans la chaîne à laquelle est
accrochée la bague qu’il m’a offerte.

– Il me tarde de voir cette sirène et ce dragon unis pour la
vie, murmure soudain Zach en désignant la fresque…

Qu’est-ce que ça veut dire, exactement ?Je lève les yeux
vers Zach. Son regard vert luit d’une lueur radieuse.

– Cette bague n’est pas faite pour rester ici éternellement,
sa vraie place est à ton doigt… L’heure est peut-être venue…
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Nous ne sommes pas pressés, mais rien ne nous interdit d’y
songer sérieusement. Enfin, si tu es d’accord, bien sûr,
reprend-il doucement.

– Bien sûr, que je suis d’accord, Zach ! dis-je, la voix
étranglée par l’émotion, le cœur au bord de l’explosion.

Mon trouble le fait rire tendrement et nous échangeons un
baiser plein de promesses.

Pas de doute. L’avenir sera plus flamboyant encore que le
présent.
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Également disponible :

Apprends-moi - My Stepbrother

Céder au désir pourrait leur faire tout perdre, mais
comment résister ?

À 18 ans, Victoria a tout perdu : son père, sa vie à Chicago, et
ses projets d’aller à l’université. Recueillie par l’ex-femme de
son père, Alexandra, elle se retrouve catapultée dans une
famille aux codes bien différents des siens : ses tatouages, ses
Dr Martens et ses piercings font tache !
Mais elle est prête à tout pour s’intégrer, pour ne pas se
retrouver seule au monde. Lorsqu’elle rencontre Zach, le fils
du compagnon d’Alexandra, tout se complique
dramatiquement. Il est motard, boxeur, colérique, magnifique
et irrésistible. Le monde entier est contre eux, les codes, les
conventions, et Victoria joue son avenir tout entier pour cette
relation.
Le plus beau des paris peut entraîner la pire des chutes !

Voir sur le site des Éditions Addictives
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Également disponible :

Sea, sex & me - 1

Spring Break : sept jours de fêtes complètement déjantées, sept
jours pour devenir une autre !
Désireuse de changer son image de petite fille sage et coincée,
Ella est prête à relever tous les défis que lui lancera sa meilleure
amie pour le Spring Break.

Voir sur le site des Éditions Addictives
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